
Sept courtes leçons tirées de la vie d'Eric Liddell

La biographie d'Eric Liddell est bien connue et peut être consultée en ligne ou 
imprimée. J'ai apprécié la lecture de “For the Glory” : La vie d'Eric Liddell, du héros 
olympique au martyr moderne. J'ai retenu quelques leçons de la vie d'Eric en me 
basant sur ses propres citations et sur des citations directement liées à sa vie. Cela 
m'a rappelé qu'Eric Liddell était un coureur extraordinaire mais, plus important encore, 
qu'Eric était un homme extraordinaire.

Fidèle
Souvenez-vous du jour du sabbat, pour le sanctifier. Pendant six jours, tu travailleras 
et tu feras tout ton ouvrage ; mais le septième jour est un sabbat de l'Éternel, ton 
Dieu : tu ne feras aucun ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ton serviteur, ni ta 
servante, ni ton bétail, ni l'étranger qui séjourne chez toi. Car en six jours l'Éternel a fait
les cieux et la terre, la mer et tout ce qui s'y trouve, et il s'est reposé le septième jour.
C'est pourquoi l'Éternel a béni le jour du sabbat et l'a sanctifié. Exode 20:8-11.

Paris a accueilli les Jeux olympiques d'été de 1924. Eric Liddell, chrétien fervent, 
refuse de participer à une épreuve le dimanche. Il est contraint de se retirer de la 
course du 100 mètres, l’épreuve de laquelle il était le grand favori. L'obéissance à Dieu
est plus importante qu'une médaille d'or. Eric est un coureur, mais il est aussi un 
chrétien et un prédicateur. Il fait de son mieux pour mettre en pratique ce qu'il prêche : 
"Vous connaîtrez autant de choses de Dieu, et seulement autant de choses de Dieu, 
que celles que vous voudrez bien les mettre en pratique".

Rapide
“Dieu m'a fait rapide. Et quand je cours, je ressens son plaisir". Eric Liddell

Après avoir abandonné le 100 mètres, Eric choisit le 400 mètres. Le 10 juillet 1924, 
jour de la finale olympique du 400 mètres, Liddell se présente aux starting-blocks, où 
un entraîneur de l'équipe olympique américaine lui glisse dans la main un bout de 
papier avec une citation de 1 Samuel 2:30 : "Ceux qui m'honorent, je les honorerai". 
Dans le couloir extérieur, Liddell ne peut pas voir ses concurrents. Liddell, dont le 
meilleur temps précédent était de 49,6 secondes, franchit la ligne d'arrivée en 47,6 
secondes et remporte la médaille d'or, battant à la fois le record olympique et le record
du monde. L'article paru dans The Guardian le 12 juillet 1924 rend parfaitement 
compte de la course,

E. H. Liddell, le sprinter de l'université d'Édimbourg, remporta la finale du 400 mètres 
dans le temps record de 47’’ 3/5 secondes, après ce qui fut peut-être la plus grande 
course d'un 400 m jamais courue. Le champion britannique, qui, sur la piste extérieure,
a pris de l'avance au coup de pistolet, n'a jamais été rattrapé. Il a couru chacun des 
trois premiers cent mètres en 12 secondes et le quatrième en 11’’5/5 secondes.

Sa stratégie, qui semblait impossible, s'est avérée exacte : "Le secret de ma réussite 
sur le 400m est que je cours les premiers 200m aussi vite que je peux. Ensuite, pour 
le deuxième 200m, avec l'aide de Dieu, je cours plus vite". Ses premiers 200 mètres 
étaient rapides, mais les seconds l'étaient encore plus.
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Circonstances

Les circonstances peuvent sembler détruire nos vies et les plans de Dieu, 
mais Dieu n'est pas impuissant au milieu des ruines. L'amour de Dieu est 
toujours à l'œuvre. Il intervient, s'empare de la calamité et l'utilise 
victorieusement, mettant en œuvre son merveilleux plan d'amour. Eric Liddell

Le champ de courses cède bientôt la place au champ de mission. Eric a répondu 
à l'appel à servir en tant que missionnaire. Il ne voyait pas cela comme un appel 
particulier, mais comme l'identité commune à tous les chrétiens. Nous sommes 
tous des missionnaires. “Où que nous allions, soit nous rapprochons les gens du 
Christ, soit nous les en éloignons". Eric avait une personnalité attrayante et son 
témoignage était convaincant. Cependant, sa situation a changé. Au cours de la 
seconde guerre mondiale, Eric et d'autres occidentaux ont été pris au piège de 
l'occupation japonaise. La situation d'Eric a changé, mais son caractère et sa foi 
sont restés inébranlables. Enfermé dans un camp de prisonniers de guerre 
japonais, Eric s'est efforcé de maintenir un bon moral en dépit de circonstances 
désespérées.

Sincérité
L'amour doit être sincère. Haïssez le mal, attachez-vous au bien". Apôtre 
Paul, Romains 12 : 9
Sincere est dérivé du latin - sin cere ou littéralement sans cire. Un sculpteur travaillant 
le marbre recouvrait ses erreurs avec de la cire. Les imperfections sont ainsi 
dissimulées à la vue. Sous l'effet de la chaleur, la cire fondait. Avec le temps, la cire 
finit par s'user. Les défauts sont alors révélés à la vue de tous. Quand Eric prêche, il 
exhorte ses auditeurs à être cohérents. La foi et la vie doivent être intégrées de 
manière transparente. Nous devons être "sans cire". Eric était conscient de ses 
défauts et de ses incohérences et pourtant sa vie était caractérisée par une sincérité 
évidente. Une vie vécue dans une foi sincère a quelque chose d'attirant et d'irrésistible.

Duncan Hamilton a cité une interview réalisée en 1932 du désormais ex-champion 
olympique, alors missionnaire en Chine. Le journaliste a demandé à Eric : "Êtes-vous 
content d'avoir donné votre vie au travail missionnaire ? Les feux de la rampe, 
l'agitation, la frénésie, les acclamations, le vin riche de la victoire ne vous manquent-ils
pas ? Liddell répondit : "La vie d'un homme est beaucoup plus précieuse dans ce 
domaine (la mission) que dans l'autre (la gloire)". Hamilton termina sa biographie par 
cette épitaphe sur une vie bien vécue : "Si vrai, si vrai". Mais seul Eric Henry Liddell - 
l'âme la plus tranquille - aurait pu le dire avec autant de sincérité.

L'obéissance
L'obéissance à la volonté de Dieu est le secret de la connaissance et du 
discernement spirituels. Ce n'est pas la volonté de savoir, mais la volonté de 
FAIRE (obéir) la volonté de Dieu qui apporte la certitude. Eric Liddell

Il est facile de faire la différence entre savoir et faire. Savoir ce qui est juste et dire aux 
autres ce qui est juste est une chose. Faire ce que l'on sait être juste en est une autre. 
S'en tenir à ses principes lorsqu'il n'y a pas de prix à payer et maintenir ses principes 
lorsque le coût est élevé est un test du caractère. La volonté de faire ce qui est juste 
est une force de caractère qui s'est manifestée dans la vie d'Eric sur la piste, dans ses 
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prêches sur le champs de mission, dans son service en Chine et dans sa vie 
quotidienne.

Victoire
La victoire sur toutes les circonstances de la vie ne vient ni de la force, ni de 
la puissance, mais d'une confiance pratique en Dieu et en permettant à son 
Esprit d'habiter nos cœurs et de contrôler nos actes et nos émotions. 
Apprenez, pendant les jours de facilité et de confort, à penser en termes de 
prière exaucées, de sorte que lorsque les jours d'épreuves arriveront, vous 
serez pleinement préparés et équipés pour y faire face. Eric Liddell
La victoire peut se traduire par une médaille d'or ou un record du monde, mais pour
Eric, la victoire pouvait se manifester dans tous les domaines de la vie ou du 
service. La victoire signifie s'efforcer d'être le meilleur - pas nécessairement 
meilleur que les autres, mais s'efforcer d'être le meilleur possible. Eric a déclaré un 
jour : "Beaucoup d'entre nous loupent quelque chose dans leur vie parce qu'ils ne 
recherchent le deuxième prix". Lors des Jeux de 1924, Eric a connu la victoire sur 
ses rivaux. Il a connu la victoire dans des contextes bien différents lorsqu'il a servi 
en tant que missionnaire auprès du peuple chinois et lorsqu'il s'est occupé de ses 
compagnons prisonniers de guerre pendant la guerre. Eric était préparé à affronter 
les jours d'épreuves lorsqu'ils sont arrivés. Mourir d'une tumeur au cerveau et être 
enterré dans une tombe non identifiable ne semble guère victorieux, mais la foi 
d'Eric lui a permis d'affronter les triomphes et les tragédies de la vie avec 
optimisme.

La gloire
Dans la poussière de la défaite comme dans les lauriers de la victoire, il y a 
une gloire à trouver si l'on a fait de son mieux. Eric Liddell

Duncan Hamilton a intitulé sa biographie d'Eric Liddell "For the Glory" (Pour la 
gloire). Dieu a rendu Eric rapide. Eric était également persuadé que "Dieu m'a fait 
pour la Chine". La plupart d'entre nous n'assisteront jamais en personne aux Jeux 
olympiques, et encore moins participeront à une compétition ou gagneront une 
médaille d'or. Nous ne traverserons pas le monde pour servir parmi un peuple 
différent dans un pays lointain. Nous ne connaîtrons pas les épreuves de 
l'emprisonnement ou le chagrin de la séparation d'avec la famille.
Eric Liddell était l'un de ces personnages extraordinaires dont l'histoire nous fait 
plaisir rien qu'en la découvrant. Cela aurait été un privilège incroyable de le 
rencontrer et de voir par nous-mêmes la rapidité de sa foulée et la sincérité de son 
caractère.

Il est impossible et injuste de mettre des mots dans sa bouche, mais je me 
demande si, en lisant ces réflexions sur une vie bien vécue, Eric ne pourrait pas 
citer l'apôtre Paul : "Que vous mangiez, que vous buviez ou que vous fassiez quoi 
que ce soit, faites tout pour la gloire de Dieu". 1 Corinthiens 10:31

Bob Akroyd, Modérateur Église libre d'Écosse
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